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Pourquoi l’animal n’a-t-il pas peur de la mort ? pourquoi ne la redoute-t-il pas ? comment 
fait-il pour vivre sans cette angoisse permanente, ou alors comment maîtrise-t-il cette angoisse 
et vit-il avec ? étrange question qui me hante. L’animal a un instinct de survie, c’est 
indéniable quant on l’observe. C’est lui ou l’autre, chacun est prédateur à son échelle, et 
chacun est victime de prédateurs également. Mais chez l’homme, prédateur par excellence si 
l’on suit les schémas de pensée classiques, il y a une obsession de la mort. Et cette obsession 
il ne parvient pas à la maîtriser, ou alors au prix d’une adhésion à une secte officielle que sont 
les grandes religions ou plus limitée dans son étendue et son pouvoir de séduction mais tout 
aussi redoutable. Et pour entrer en religion, on fait appel au concept de conscience, dont 
l’animal serait dépourvu …. et malgré cette foi qui soit disant habite l’homme pieux et 
croyant, rares sont ceux qui vraiment n’ont pas peur de la mort. En fait, je crois que les 
véritables humains qui n’ont pas peur de la mort sont des baroudeurs, des guerriers, des 
hommes de main qui n’ont pas grand-chose en commun avec le croyant sympathique et un 
peu naïf décrit plus haut. En tout cas, ils me font plus penser à des animaux intrépides et 
cyniques qu’à des humains dans la description classique de ces derniers. Est-ce donc parce 
qu’ils ressemblent plus à des animaux qu’ils n’ont pas peur de la mort ? parce qu’ils ne sont 
finalement attachés à l’humanité que par des fils très ténus et qu’ils agissent pour l’essentiel 
qu’en fonction d’un instinct qu’ils ont très développé et qu’ils aguerrissent à travers toutes 
sortes d’exercice appropriés . 

Toute cette question pour se demander ce qu’est la conscience, et si vraiment elle a une utilité 
autre que celle de rendre l’homme soumis à un sentiment de culpabilité permanent. La 
conscience n’est-elle pas qu’un concept inventé par l’homme et sponsorisé par les églises ? 
c’est tellement pratique que d’en référer à la conscience ( le cas de conscience, l’objection de 
conscience, en mon âme et conscience, ??) .. et pour aller plus loin si la conscience n’existe 
pas, qu’en est-il de l’inconscient ? et s‘il faut de la conscience (cum scientia) pour définir la 
conscience elle-même, alors là c’est que vraiment il ne s’agit que d’un concept. 
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